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POÈME 
 

LA MUSE DE LA MYCOLOGIE 
 
 

Il est, lové dans le pays mittainvillois, 
Un petit sentier qui court tout au long des prés. 

Accroché au talus qui borde les sous-bois, 
Il s’enfonce parmi les ombrages nacrés. 

 
En ce petit matin de l’automne naissant, 

Le soleil déjà éclabousse de lumière 
Les cimes des arbres accrochés au versant, 

Tout comme au sol, les clochettes de la bruyère. 
 

Au cours de la nuit, d’invisibles araignées 
Ont tissé les herbes en diadèmes de soie. 

La rosée les colore de larmes dorées, 
Créant un univers de beauté et de joie. 

 
Une jeune femme foule les sentes herbeuses. 
Ses épais cheveux bouclés ondulent au vent. 

De petites lunettes rondes malicieuses 
Allument dans ses yeux bleus des perles d’argent. 

 
Vêtue d’un collant noir, les pieds dans des sabots, 

Elle porte un panier d’osier en bandoulière. 
Cherche-t-elle du bois pour le lier en fagots ? 

Non, elle traque les bolets à sa manière ! 
 

Aestivalis, satanas ou erythropus, 
Têtes de nègres, des charmes ou des bouleaux, 
Son œil de lynx les repère tous dans l’humus, 
Et tous sont pour elle de merveilleux joyaux. 

 
Aussi souple que si de sa prime jeunesse 
Elle gardait encore sa minceur passée, 

À chaque trouvaille, elle se baisse, les caresse 
Les saisit joyeusement dans l’herbe froissée. 

 
« Champi, champi, champignons » chante-t-elle, 

Tandis qu’elle avance sur l’allée lumineuse, 
Et l’on sait en entendant cette ritournelle, 

Que pour elle, la journée sera merveilleuse. 
 

L’avez-vous reconnue, notre Muse en sabots, 
Qui franchit les chemins de son pas décidé ? 
La Reine de bolets, et non pas des fagots ? 

C’est notre amie… Son nom commence par un D… 
 

    SIRIGI     Novembre 2002 
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